
prononça-t.il et, sacrebleu !...faites Ecurie delouageà l’exception 
assise dans

inéraires; toutes — 
d’une pourtani; qui 
l’embrasure d’une fenêtre regardait 
dans la rue en tambourinant sur 
les vitres du b tut des ongles .

Catte ind lïérente précisément 
attira l’attentiou d’André et à sa 
profonde stupeur1 il reconnut Mme 
du Bois d’ardon.

— Quoi...........se dit il la vicom
tesse cirez e-t ignob.e couturier 
après son horrible ollense de l’autre 
jour !...

Allons, M. Breulh se trompait 
quand il m i disait : Cell►.-là est fol 
le mais elle a du cœur, eteGe nous 
sera une auxiliaire dévouée.

Le jeune M. Gaston, pendant ce 
temps se tournait et se retournait 
sur sa chaise: il sentait cinq p aires 
J'yeux braquées sur lui et il cher- 
cil ait une pose avantageuse.

Après s’ôtre étonne André s’indi-

—J’en aurai le cœur net, pensa-t- 
il je veux lu faire honte.

11 sais.t cette id*e au bond, et 
sans souci dvS personnes présentes, 
sans réfléchir ju’il pouvait compro- 
uielre atrocement la jeune femme, 
il traversa lu salon et alla s’incli
ner devant ell°.

Mais elle prêta t une telle ait n 
lion à ce qui se passait dans la rue 
qu’elle ne s’aperçut pas qu’il était 
là, et qu’il fut obligé de parler .

Madame la v.comtesse..

L’HOTEL ■ CUSHINGZETIl! U X'LL-teX'OlNr

!Pendant deux minutes au moins 
ils restèrent immobiles en face l’un 
de l’autre, debout, se taisant, se 
mesurant, s’évaluant.

Verminet vert de peur et a lire use 
ment troublé, André tout vibrant 
de colère, la lèvre blanche 
blante, l’œil flamboyant .

Si ce misérable bong -, pensait 
André tout à fait hors de lut, je le 
jette par la fenêtre.

Ce grand garçon est bâti comme 
un heicult', se disait Verminet et 
quel air !... il est capabl-.de me 
faire un mauvais parti.

Lidée d'appeler ses employés à 
laid-, lui vint ben, il la repoussa 
pour des raisons que ne pouvait 
soLçoiiner André.

Je suis, dit-il évasivement un ami semant bien, pris il se décida à
de M. Gaudelu. céder, et se frappant soudain le

—Parfait. [front:
— Je reprends monsieur. j _ Etourdi j.......s’écria t il indi-
Donc vous avez prêté à mon ami : cations, là. 

dix mille francs. Il courut à son bureau et sorti
d’un tiroir un volumineux agenda

LES
DE PREMIÈRE CLASSE

ESCLAVES M. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laquelle 
il dirigea l’ancienne maison 
“ Cushing ” sur la rue Nicho
las, vient d'ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon do première 
classe,où il tiendra oujours des

M. JOSEPH SENEGAL dé
sire annoncer au public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de

ge et qu 
premiere classe.

et trem-DE PARIS genres pour son écurie de loua- 
"’il tient aussi des chevaux de

EMILE GABORIAU
PENSION DE CHEVAUX imixMixs isk ivfctios- 

! LASSE — Tonjo ns en 
mains des MtiAKtS de 
première marque

mimu & co

M. SENEGAL désire aussi an
noncer qu’il est prêt à recevoir en ) 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignés judi
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues et sous 
la surveillance immédiate de M. Sené- 
cal lui-même.

DEUXIEME PARTIE

LE SECRET, DEfi CHAMPDOCE

Mo. .*> is Rne Musse*.

LA PLUS

Grande Manufacture
BALANCES

JOSEPH SENEGAL,
Coin des Rues York et Dalhousie,

JAndrfu’n peu élonnêie retourna ! qu’il» »lil “ rcuiUoler P''';sl1-"
ee b'.ôma I nient.

Man André, qui il* perdait pas
de vue un seul de ses mouvements 
constata qu’il le tenait la tête 
bas.

vers son compagnon, qui 
qu’il était devint eraouysi. OA.ITA.1D A.MEUBLES An d«U de 100 different* genre* de J |— Que veut dire ceci, deman
da-t-il .
tlK — Une bonne charge!......

Je vous avais annoncé dix 
mille, parce que j’avais besoin de la 
différence pour Zora, vous compre
nez.

i^BALA 

1*1 ,■
BALANCE

Cependant il ptrut y lire le rèsi- 
gnement promis .

— Ah!... fn-il.
Billets Gaudelu et Rigal, francs 

cinq mille, passés à Van Klopen, 
tailleur pour dames, reçues espèces 
commissioi en compte

Le j une peintre se taisait.
Un mot Cioisenois lui avait 

appiis que Verminet était en ida
tions avec Van Klopen le coutmier

▲

Le plus gros et le plus beau stock de la 
ville. Sets de chambre à coucher! sets de 
alou, chaises, tables, sofas, sideboards, etc.

Meubles dits Kinder Garten à des prix 
qui délient toute compétition, Bargains 
offerts dans toutes les lignes, tables d'ex
tension et lits à ressorts de première classe, 
et toutes espèces de fournitures d’apparte 
menls. Une visite est sollicitée chez

Elle se retourna vivement, et, 
apeicevant André ne put retenir un 
pèt.t cri.

Ali !... vous !...
Ou , moi, ici !...
Le regard dont il souligna o*s 

trois rno s était trop expressif, pour 
que Mme de r ois-d’Ardou ne comprit 
pas lout ce qui se passait eu lui.

Son cou et son visage, jusqu’à la 
racine des cheveux, se couvrirent

t
BALANCE— Soit, reprit le jeune pein- .jpALANŒ

Alors, monsieur Verminet, c’est 
cinq mille francs que vous avez 
remis à M. Gaudelu sur sa si
gnature

Rien de plus naturel .
Ce qui l’est moins, c’est de l’avoir 

imiter la signa-

Vitrines d'exposition améliorées [Show 
Cases), Tiroirs à argent.

i-----
Omtewnx et Ont»* ue Boucher»

Ecrive’: et Informez-vous de nos CONDITIOK S 
DE VENTES et demandez une liste le prix. 

S’adresser A

C. Wilson t- Fils
16, RUE ESPLANADE, 16

TORONTO, Ont

et Martin - Rigal le banquier .
Ur, comment Verminet avait - il 

fait imiter à Gaston, urécisément -de rougeur et elle se leva pour ré
pondre plus aisément a André sans 
êt/e ent-ndue.

Ma présence vous parai1 inouïe

A. E. OLIVERincité décidé à 
ture d’une autre personne...C'est un 
faux, monsieur......

Veiminet ne put s’empêcher :'.e 
tressauté r sur son fauteuil.

Un faux !... murmura-t-il, pas 
connaissance !...

Celle rare impudence fouetta le 
sang du jeune M. Gaston et le tiia 
du stupide anéantissement où il 
restait plongé.

Trop forte !... s’écria-t-il elle est 
trop forte.

Gemment, Verminet ce n’est pas 
vous qui m avez dit que pour votre 
garantie personnelle, il vous fallait 
un nom au-dessus du mien !..

Celle-là on ne me la fait pas !...

la signature de Martin - Rigal et 
pourquoi avait-il tout justement 
donné ces faux à Van Klopen.

Impossible d- voir là un simple 
jeu du hasard, il fallait que des 
liens d’intérêt secret existassent en
tre ces trois hommes et le marquis 
de Croisenois.

— Eh bien ? demanda enfin .’ho
norable directeur de La Société des- 
ecmpte mutuel, vous coulent?

— Van Klopen aura-il encore 
lus billets' murmura M. G.intelu

A a» 1 Hue Wellington

lhe Wellington Furniture 
lionne.fit-elie, et vous jugez que j’ai peu de 

mémoire et peu d’o gueil.
André ne répondit pas...
C'était à répondre.
Eh bien ! ...... reprit la vicomtes- : 

se avec un r* gard de rt-proche, vous 
me calomnit z.

Si je suis venu, c’est que j'ai j 
Breulh ce matin et il ma dit 

que dans l'intérêt de vos projets je 
ilt va s pardonner à Van Klopen et 
rts r avec lui au mieux...

Voyez-vous monsieur André, 
aj - u.t-t-e le, il ne faut jamais juger 
sur les apparences ... surtout une 
femme.

Ue fut au tour du jeune artiste â 
devenir cramoisi.

Il était vraiment malheureux Jde 
sou injustice,

B--s yeux exprimaient le repentir 
et la pins a1 dente reconnaissance.

1 joignit les mains et d’un ton 
mi ., liant :

Me pardonnerez-vous, 
commença-t-il.

FERRONNERIES
AVIS SPECIAL

™ Ayant déménagé dans un
•<w'al PbiK vaste, sur la rue 

i U conte, j’ai décidé de ven- 
T/jlI dre mon assortiment de

L’une des plus anciennes maisons com mur 
claies de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
qualifiée.-- sous le rapi>ort des bas prix de la 
localité des articles otlerts eu ventes uUGj

|

McDougall & Cuzner
.Enseigne de la grosse Tarrlérei

fils.
— No sais.
— Qu'importe fit André il nous 

dira où ils sont ...
Veut z Gaston.
Ils sortirent et dès qu’ils furent 

dans la rue, le jeune artile passant 
son bras sous celui de son compa
gnon l’enti ainna au pas d-» course 
dans la direction de la rue de Gram-

— Je ne veux pas, disait*il, lais-er 
le temps à Vermi et de prévenir 
bautre, je veux tomber chez Van 
Klopen comme un boulet.

I Monument» eu Mar 
i‘ bre et Granit nnx 
j prix contant.».

| afl n d’é pargner lesfral s 
transport, Les personne 
qui désirent des monu
ment* trouveront avanta
geux de venir me luire 

1 une visite.
Atelier de Marble et Granit «le la Cité

R. BROWN, Prop. 26 ru#» York

C’est si bien vous, que vous m’a
vez mis sous les yeux une lettre en 
me disant :

Tenez imitez (vaille 
ce parah c’est celui de 
Rigal, le banquier de la rue Mont
martre.

Je ne voulais pas. et alors vous 
m’avt z donné votre parole sacrée 
que ce n’était qu’une^formalitè qui 
ne m’engagerait à rien qu’à payer 
exactement : que les papiers ne sor
tiraient nas de votre tiroir ....... Ét
vous niezj

Non ce n’est pas délicat, et vous 
me faite de la peine.

Le très honorable directeur écou
tait d’un air glace. ?

— Accusation mensongère !.....
dit * il enfin preuves absentes socié
té incapable d’action llàmable pu
nie par lois.

—Et cependant, monsieur insista 
André, vous n'avez pas hésité à 
inettie de tels billets t n circulât! •

-MAGASINS:-—

RUE SUSSEX ET DUKE. CHAUDIERE
ue vaille 

Martinl 23-11-87-88.
m

lui Pel*» et au Public eu Général
Tapisseries, Peintures H ailes, etc. Il

MONTRES El BU,IJ 1RESmadame... Je iNwe le* grande» vitre» 
(Plate Glaws)

de chassis
Un assortiment complet aux plus bas 

prix. Chaque article est garanti tel qu’on 
le represents sinon l’argent vous sera remis 
Réparations de montres avec soin et dans 
les règles de l’art chez H NOUEZ 
No.30 rue Rideau, près du pont desSapeurt

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE
A continue JOHN SHEPHERD 

227 Kue liideau, Ottawa
XXIV

Mieux iiiformé,ÇAudré eût su 
qu’on n’arrive pas comme un boule t 
jusqu’à l’illustre Van Kbpen.

Retranch * dans e sanctuaire d: 
ses inspirations et d.* ses oracles, 
redoutable tyran de la mode s’en
toure de pl m de gardes de délia n ses 
et de|piecautions qu’uu despote 
d’AsieJau fond de ..on harem.

Les femmes, ses clientes réussis
sent parfois à éviter l’inévitable 
station du salon q’attente, les h na
mes jamais .

Comment savoir si l’homme qui 
se piésente n’es! pas un mari fu
rieux j...

Qa’adviendrait-il, bon Dieu !.. 
sans celte COiisique de 1er ?..

Monsieur, avare et jaloux, puni
rait donc veil- surprendre madame 
en train de choisir et de commander 
la robe qu‘ulle compte lui faire 
payer malgré lui, giâce aux vertus 
de fause du panier 1

Les femme?, pauvres anges !... 
seraient chez le couturier des daines 
sur un éternel qui vive !...

Ce serait de la clientèle.
J "C’est pourquoi, aupés le vestibu'e, 
André et le jeune M. Gaston, qui 
arrivaient tre»-essoi filés, furent 
arrêtés par les immenses laquais 
dont la livrée reluisante d’or est 
comme l’enseigne de la prospé itô 
de la maison.

— M. Van Kiopen n’est pas visi
ble, déclarèreut-ils.
L’affaire est importante, cependant ; 
insista André, elle e t urgente...

Monsieur travaille.
Prièiesj menaces, tentatives de 

corruption, un billet de cent francs 
même adroitement offeit, furent 
inutiles,

André se sentait pri- d’une dé
mangeaison folle de ,et- r de côté 
ces drôles do-it la poM-sse sourian
ts lui sein b mit

CHITfY & CO.
A NOSABONNES

paru dans nos co 
quelque lumps, annonçi 
fait îles arrangements spv- 

ilu Dr B. ,1. KKX-

Uue amionue spéciale a 
lutines pendant

ciaux, avec la Compagnie 
DA LL, Enoslmrg Falls \
“ Traité ” sur les maladies 
annonce donnait à nos abonnés privilège de 
recevoir gratuitement un exemplaire de ce 

è' d'un grand mérite. Ces arrau- 
renouvelés aveu la Cor 

s limité. Ne i 
nee do vous

U
nous avions -------DE--------

vt. éditeur d un 
du cheval. Cette

Avez* vous calculé les épouvat.v 
blés conséquences de co manque de
parole.

Qu’arriverait*il si on ne présen
tait à M. Martin -Rigal cette faus- 
se^signature?

Danger improbable; Gaudelu 
créateur, Rigal endoceur.

Billets échus toujours présentés à 
créateur.

Le jeune N. Gaston se répen. 
tait eu récréminations , mais
André comprit bien que] toute dis- 
cusion serait oiseuse, et que les 
liaisons les plus fortes se briseraient 
contre une volonté mûrement ré 
fléchie et arrêiée .

Le guevapeus était évident, mais 
quel était son but ?

— Bnson le fit le jeune artis 
te.

Un seul moyen nous rest) de 
conjurer le péri!..

L fautse mettre à,la poursuite des 
billets et lâcher de

Sage.
— Mais pour cela, monsieur 

il faut que vous ay -z la •complai
sance de nous dire à qui vous les 
avez passés.

Le siuur Verminet eut ce gest-- 
amillier des bras, q \ traiuit élo
quemment la plus complete igno
rance,

— Sais pas. fit-il, oublié.
André s’était bien juré qu’il serait 

patien„i. qu’il res'erail calme qu’il 
ne se laisserait même pas émou
voir.

Mais les foices humaines font 
leurs limites.

Il s’etaiÇanimé peu à peu, l’impos 
sibitité de ce froid coquin sa super
be impudence ses façons de parler 
l’agacèrent si bien qu’il oublia se
Ferments,
tojEh bien 1... moi, monsieur, fit-il 
deiCt-Ue voix basse st sifflante, qui 
annonce la plus extrême fureur 
difficilement contenue moi, je vous 
engage, dan# vore intérêt, à faire 
un appel énergique à votre mémoi
re,..

— Menaces !...
Vous prévenant Jcharitablem »nt 

qui si elle voua trahit, cela va être 
vraiment fâcheux pour voas, {oui, 
mr mon honneur !...

Il,p’y avaitjjpas à se méprendre 
au ton du jeune peintre, le sieur 
Verminet ne s’y méprit pas.

Chercher à Coté, fit-il
11 se levait comptant bien s’esqui

ver mais André se jeta devant la 
porte, **

Vous trouvera was sortir {4‘icl

PROPRIETE :-: FORMES
48 K1JB KLtiliN, OTTAWA

«• Trait
genieiits ont été 
gnie, pou; 
que/, donc pas la uha 
cet ouvrage immédiate 
tcuv.s de chevaux ce 
sable des maladies de ce 
ti ailées d'une manière li

procurer 
ment. Pour les ama- 

“ Traité ” est indispen- 
noble animal y 

rien simple. La
te remarquablement rapide de cet ouvrage, 
aux Etats-Unis et en Canada, en a fait une 
dos premières autorités du genre dans le 
monde entier. Eu faisant application 
pour ce “ Traté”. placez un timbre de 
poste de 2 centins dans votre lettre et vous 

ce “ Traité ” gratuite»
10 Nov. 13 ins.

CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
ir d’ici à un temp

sspéfii 7 :

jute directe [entre l’Ouest et tous les 
points du Bas du St Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Nou
velle-Ecosse, l’Ile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les Ves de la Madeleine, 
Terrcneuve et St Pierre.

Mi
CHEMIN DE FER

CANADA ATLANTIC”
Les trains express quittent Montréal et 

Halifax, tous es iours (dimanches exceptés) 
et se rendent à destination de tous ces 
points, sans changement de chars, en 30 
heures.

Les trains express de l’Intercolouial qui 
sont dans ces directions sont brillam
ment éclairés par l’électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup d’avantages, de confort et de su 
reté aux voyageurs.

Les nouveaux et élégants trains expi 
ceux de jour et ceux de nuit se dirigent 
mêmes endroits.

recevez

LA VOIE LA PLUS COURTE
--------ENTRE—

Montreal ei OttawaAGENTS DEMANDES PARTOUT
m _ _ I «IM Cette montre *e vend d'ordi.

_sïiîsaJSw*ta
■la chance pour vous d'en «voir
r:™;™:1,.:::1" 
terasrtt-S'.-.-s:

^^^taliant et tel que repr<- 
sent#, vous jHHivra 
c payer la difference 
h et garder la mon- 

ire, autrement 
■ cela ne vou .cn>

tifc.jSLA'.noui

muxi
S

OTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
ET TOD8 LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD.

les rejoin*
« ^

La liose des passagers et des malles 
Canadiexxe-Evropéenn k 

Les passagers pour la Grande Bretagne ou 
Continent, quittant Montréal le veinlre- 

arrivant à temps samedi pour 
vapeur des iné au transjxirt de 
Halifax. |

ion des expéditeurs se porte di- 
sur les grandes facilités offertes 

par le train pour le transport de la Heur et 
eu général de toutes les marchandises à des
tination des Provinces de l’Est et de Terre- 
neuve, aussi pour l’exportation des grains 
et des produits expédiés aux marchés de 
l’Europe.

Pour billets et informations 
fret et le passage s’adresser à 

G. W. ROBISON, agent pour les passa
gers et le fret de l’Est, 1364 Ruc 
Saint-Jacques, Montréal.

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont,

D. POTTINGER,
Surintendant-Général. 

Bureau du Chemin de Fer, \
Moncton, N. B. 14 Nov., 1889./

g
Les convois partiront de la gare de rne Elgin 

comme soit
TRAIN EXPRESS DE MONTREAL

AIN EXPRESS se racor- 
t avec l’Express dn 

Grand Trône A Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les train du Grand Trunc pour 
l’Est et le Sud Est, e "rivant là à 11.80 a.m.

A Kfi P TUT TRAIN RAPIDE avec salle 
*• OU A •ill. à diner, arrivant A Montreal 

à 8.20 p.ir., ge raccordant avec les trains du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour 
l’Est,

Les convois arriveront A 12.30 p. m et 8.10 
p,m. de l’E t, se raccordant A la gare Bon 
aventure, Montiéal, avec les trains de l’Est
et du Sud.

Char Palais Pullman sur les trains de 
Montréal.

Un train quittera 'a gare du chemin Rich
mond A 7.45 a. m. «t 4.SA p. m. se raccor
dant avec les trains Expjess de Montréal.

le
di
prendre le 
ta malle, à 1 

L’attentn8.00 A.M. ZSÏÏTcSmontra est rei't 'Mii'ii!

■T xfiSE

ymMpkm
voyez votre ordre hnmctlialeroent. Celle annonce ne paraîtra

n, MrrMKrsî-tisrU -

deià
à se repentir d’avoir manqué de 
prud-uicj et de patieu :e chez le 
sieur Verminet.

11 se résigna doue, non sans effort 
et, à le suite du jeune M. de Gaude
lu , il entra dans ce fameux salon 
que Van Klopen appriie « purgatoi-

L’aspect de l’endroit l’étonna.
A tout autre moment, il eût été 

pris de fou rire, en considérant les 
portraits de robes accrochés au mur

injurieuse, i 
passer outre ; mais il en était concernant le

EXPRESS DE BOSTON BT NEW-YORK 
VIA R0Ü8B-8 POINT

1-20 p.u S'îî»«:
PülLt 18.40 p. m et se raccordant à «et en
roll avec les trains du Vermont Central et 

Uslaware et Hudson, pour l’Est et le Sud, 
arrivant A Bosion A 7 40 et à Nww-Yo* à 7. 
00 le lendemain matin, 

il Des chars dortoirs pullman sont attachée 
fl tas trains entre Ottawa et Boston. Lee pae- 
Hiagers d’Ottawa pour New York prendront 
Blés Pullman A Salot-Albane ou à Boose’s 
'Point.

Led billets, les lit* et tous astres ren- 
I algnement peuvent être obteans au bureau 
Bief billet! de U cits ou aux Stations.

B. J, CHAMBERLIN, 
BnrUitesdbet QHéni

mais il était sous le coup de la plus 
vive contrariété .

— Pendant que nous allons cro* 
quer le m irmot ici le directeur de la 
Société d'escompte mutuel aura le 
temps de prévenir c ■ g. -idin de c iu*
turier et mous ne saurons rien !......

Op ndint les laquais 
dit vrai et c’est a pein ^sJcinq ou six 
clientes soapiraient diiis le pur* 
gatoire après le bon plaisir de i’ar 
bitre des elegances.

Toutes, àj l'entrée des deux gens 
ie détournèrent envisageant cet té'

avaient

tOY F, TODD,
Aient c«nétahdMP«Macani.<

Pl"m de>
^hlckerln

i Oran.* Hi
rte Fwtwy

e» «te

K*iw

N
avo; 

asssoi 
complel 

de bons 
seconde 

prix et 
tiens £ 
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te

Vil ne* fait *e

New-York, 22- 
d’une femme par 
d’un poulet, tel 
mots, la curieut 
viennent de faire 
Long Island Col 
Brooklyn,

Mme Eva Hufft 
son nez depuis qu 
suite d’une 
récemment à son 
était décidée à 
n’importe quelle « 
loureuse qu’elle fi 
refît son nez en c 
elle pouvait s’hab 
nez artificiel.

On lui avait pa 
d’un jeune ho 

a quelques années 
de New-York sont 
re un nez avec u 
qu’on lui avait enl 
re d’un 
peau et 
pris sur chaque j( 
en elle même, av 
réussi j les chairs 
liés bien soudées, 
pauvre diable est 1( 
dit-on, à celui que 
la nature.

Pour Mme Hoffr 
de différemment.C 
faire un nez comme 
avec l’os de poitrin 
circonstance, à un 
avec des lambeau 
chair pris sur le fre 
Il est encore trop ti 
cette nouvelle opé 
mais les chirurgi 
procédé ont la plus, 
dans le succès final

poigt, 
de chair

Arrivée dn lé*ai;di

Québec, 22—Moi 
délégué du Saint-Si 
re de l’Eglise cath 
more, est arrivé en 
après-midi, par le

C’est un homme . 
ne environ, u*ês b 
aux traits mouvenr 
de la taille moyei 
Italiens en géiera 
expressif et son al, 
C'est un professeur 
toujours vécu pour 
mi.ieu des distrat 
yage comme celui c 
nuellement à ses 
ardemment retourn

Mgr Satolli a été 
par Nos St-igneure 
et Marois, accompag 
prêtr^'. etil a été o 
du Cardinal Tasch ;: 
l’hôte jusqu’à veudi 
retournera à 
barquera pour l’Jtal

Mgr Satolli parle 
.pureté, une rapidi 
dance qui feaaient 
sa langue m^ ernell 

. Le digne p**èlat 
|.de so i secrétaire, 
• Mgr O’Connor, sup 
| ge américain à R 
iMclniyre, évêque 
‘Priuce-Edous d.

dix heures t 
midi* il y aura réce| 
sité-Laval, en l’hon 
tre visiteur.

Le public n’est pa

1

'

I A
•<

U |MMi*ultr

Québec, 22—Com 
*phe nous l’a annonc 
goélette Marxt Ste Ci 
par M. Joseph F 
Roch des Aulnaiee, 

iCÔte un;peu à l’est d 
•dsns U nuit de si

i

t- DEPECHES
1Service

Publié pi

10me ANNE!

UNIMENT GÉNEAU
36 ANS DK SUCCÈS

Seul Topique
remplaçant le

^ leur ni chùtu du 
poil. — Guérlsou! 

' rapide et sûre
des Boiterie». 

MF Foulu re »,
ta, Molettes. Veeelgoua Engorge- 
U des jambes.8uros. Epar vins, etc.

GÉNEAU. 175. rue St-Koaort,Paris

r*..

A

♦

FOURRURESCHAPEAU!
if

Grand assortiment de Fourru
res pour Damesi Messieurs et en
fants, à des prix extrêmement 
bas, Robes de voitures, Raquettes. 
Souliers mous etc., etc,

Une visite est sollicitée,

JOSEPH COTE
114 RUE RIDEAU, OTTAWA

P 8.—Nouveau Chapeaux (l’Automne.

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

IflümüX ET A GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

-------- et tousjes PRIX, chez---------

MUMS & CAMPBELL

Cette ancienne eu uonorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonnes qua 
lité des articles qu’elle vend.

10 i’ourCent de Redaction .sur tout Achat Argent Comptant

HARKIS & CAMPBELL
loin des rues O’Connor ei Queen (Près de la rue Sparks)

Manufacture de Voitures
IRO'Z'A.Ij'E!ml

S. LEVEILLEL Xd>S35L PROPRIETAIRE.

Nous d6"irone Informer le public que noua avons fait ’acquisition du poste d’affaires e 
8 D. THOMPSON, dans la branehe de • Carrosserie, plus spécialement Voitures Légères, 
Sulkeys, etc Etant arrivant de Ch’cago et des autres villes américaines noue avons puisé 
de grandes connaissances dans not état, 
faction. Nos ouvriers sont tous des nies habiles et tra 
matér’aux employés ont a esl les meilleurs que l’on pnlt 

Attention spéciale et prompte A toutes c 
en pratique dans toutes les branches de répétions.

értoaines nous avons puisé 
e de garantir entière satie-rnmes en mesure de garantir entière satts- 

vaillent sous notre direction : les
nous so
■s habiles et travaillent sous notre direction ; 

surs que Von pulss-i se procurer et nos prix très bas. 
tes commandes, tel est le système que nom _____s matons

56 RUE DALY - - 19 ET 21 RUE STEWART

Solution â’Antipyrine
jTFtOUETTEdo

CONTRE

’ Iffiyraines, Ufaux de Têi<\ Névralgies 
' Col ignés, Asthme, Emphysème, Goutte, 
’ Rhumatisme, Seiatique et DOULEURS en général. .
1 Ivolr soin d'txignr l AATIl’YKl.XE de TROUETTK
.Vente en Œroa à Purls, B. MAZIER, Pham<», 284, boulJ Voltaire1

Dépositaire h Off ruera : D' F. X. VALADE. 1
A Québec : D' Ed. MORIN A C-. a Montréal : LA VIOLETTE A NELSON

ET DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES

Décision.) «HcRire concernant 
le- jonroMi

Article 1. Toute 
lièrement un jour 
qu’elle ait souscri 
soit adressé à son nom 
est reponsable du paiement.

Article 2. Toute personne qui renvoie un 
journal est tenu de payer tous les arrrèagea 
qu’elle doit sur l’abonnement, autrement 
l’éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans c : cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix do 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 
qu’il ait retiré ou non le journal du bureau

Article 3. Tout abonné peut être pour 
suivi pour abonnement dans le district on le 
journal est publié, lors môme qu’il demen 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit

Article 4. Les tribunaux ont décidé quo 
le fait de refuser un journal du bureau de 
poste, on de changer de résidence et de lais
ser accumuler les journaux à l’ancienna 

tion et uno

VINAIGRES
ite personne qui retire régu 
ruai du bureau ee poste1 

non, que 
ou à celui

de
d’un antieVINftIGRERIE DE KINGSTON.

.A. HAAZ <5c CŒtD
MANUFACTURIERS
Blaüff, Cidre, Mi 

: VIN AIGRE#

Garantis Pars sous tous les Rapports. 
EN VENTE A OTTAWA;

Par ton* le* Prlnelnan* Epiciers.£j

aile et autre»

r%onr,n Figure, les Mains, la Peau et 
■ le Teint en general.

Crème de Miel 
et d’Amende de Hinds, Gelée 

de Concombres et des Boses de Muloderma. adresse, constitue une présompt 
preuve prima facie d’intention deUn assortiment complet et nouveau des ar

ticles de toilelt» ci-dessus ve
nant d’ôtre reçu,

TE1STI BkRIE CMITKALBH. A. SM RUE SUSSEX
en face de la rue York. Habits d’hommes et 
de femmes, ne’toyés, teinta réparés et remis 
A neuf Tapie de pianos, de table, rileanx 
de damas, bord nies de ndesu*, etc, nettoyée 
or. teints A la perfection. Plumes d’autru
ches teintes selon l’espèce prod .ite, net
toyées et frisées.

CHIMISTE ET DROGÜISTB

75-RUE SPARKS-75
ur médecins st famillesPrescription poo 

préparée" a^ec soin 
Communication téléphonique

BUANDERIE
Os ne se sert d’aucun procédé chimique, 
n se fie A l’habileté de notre main-d'œuvre, 

action garantie. On va chercher et 
on délivre les ordres par tonte la ville 
Les collets et les poignets 2 cents charnu ,

K,. ŒAX>2Sr03Sr, Prap.
604 rai SUSSEX dirent I» ru York.

•jjjjjS. SwemwNMUt» MWeflUk

On ee 
SatisfiETABLISSEMENT DE TAILLEUR >

Habillements de messieurs faite et répa
rée. Satisfaction garantie. .

A. DAOU8T, tailleur,
No, 18 roe Nicholas, Ottawa,

■in.9 1»

Le "Véritable

ONGUENT CANET-GIRARD
C* lopiqur ncellrnt a une i-ffiraci # inromparahle 

pour la |2--;7r/«bTum.ur..nE,crol.Mnc..

Exiger ur ihaine rouleau la signature
Dépfit gùi.éral /

cl-dêuoei

4, ru dis Orfèms
et dans toutes les 

honoes phinnanei.

I es maladies de toute nature, parti- 
&■ culièrement les affections nerveu
ses, l’épilepsie, les maux d'estomac, les 
bourdonnements d'oreilles, les osalgies, 
la surdité, les mau xde tête, la migrai
ne, la chlorose et les paralysies sont 
infailliblement guéris par notre célèbre 
méthode rationnelle. Par une eu re de 
quatre semaines nous avons obtenu les 
succès les plus merveilleux dans <lcs cas 
d'asthme et d’affections pulmonaires. 
Prière de nous adresser en pleine con
fiance les descriptions détaillées des 
maladies en y adjoignant un timbre 
d’affranchissement pourra réponse. 

Officln "HYG1EA" à Hambourg I.
(Allemagne. )

%
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